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en plantant. ces arbres; seulement on no doit rien aucun obstacle aux incursions doo- bestiaux: ce n est
retrancher aux jeunes plarts d'arbres résineux o'est donc qu'avec des fossés que l'on pout espéror de pro
pourquoi il est important de les transplanter bien curer aux bois des bornes.immuables.

.eunes. Alors, après les avoir enlevée.de lat pépinière, Travaux d'a Mliora tion.- Ces. ti-âvau:t pourraient
on peut parer leurs racines sans aucun inconvénient; être aussi appelés de spéculation,.pare* qion ne doit
on les entoure ensuite avec do la modase fraîche, afin les entreprendre que lorsque leur effet peut indemn-
de no pas les laisser exposés au soleil, et on se hâte ser sjilszm ent la dépense qu'ils ont occasionnée.
de les pantor. Ils consistent: 1o. dans Io desséchement des par:

On espace ces jeunes tiges sur le terrain dans Iee tiés de forêts dont l'humidité surabondante nuit évi à
limites des trois à six pieds, suivant la qualité du ter domnment à la végétation des essernces de bois qui ne.
rain. Il no faut pas que la crainte d'ah pou de travail sont point aquatiques; 2o *dans l'établissement de
et dé frais empêch-o de Berrer la pantation, parce que chemins toujours pratiquables, tracés dîns les parties
les arbres étant plus rapprochés, filent mieux et n'é- les plus convonables pour la sortie du bois.
tendent pas tant leurs racines. Au surplus, cet espa- Ces différents travaux augmentent nécessairement
cornent doit être combiné et avec la nature du Eol et le prix du bois, soit par des produits plus grands on
avec le mélange des essences. matières, soit par une grande diminution dans les

On ne peut planter les arbres résineux à toutes les frais d'exploitation et do transport;epoques de~'année. L'expérience a prouvé que pour .C'est, donc au propriétaire à calculer d'avance, et
le faire avec succès, il fallait choisir le moment où ils avant de les entreprendre, la dépense et les effets de
entraient on végétation, où leurs jeunes bourgeons ces différentes améliorations; afin d'êtro on état de
commençaient à poindre, moment qui dure pendant juger avec connaissance de cause celles qu'il doit re-
huit jours au printemps, et autant, ou un pou moins,' jeter et celles qu'il doit adopter.
à la fin de l'été. C'est pour ne pas avoir pris cette Résuné.-Après avoir développé tous les détals
prcaution, que tant de personnes nont ps reussi de la culture des bois et forêts, et les avoirsauver les pieds qui, par leur vigueur, lour donnaient uan i ur e d o lesfaro l
le plus d'espoir; de. plus, les racines de Ces arbres et porté d touto les lnass de propriétaires , il nno usde leurs congénères sont si sensibles au hâle. qu'ure e de donslr de paopuites, de os
heure d'exposition à l'air, lorsqu'il n'est pas brumeux. p

' tion quo nous avons faite en commençant nos causesuftpour les frapper de mort. Aussi les place.t on, iries sur lit culture des bois et forâts: qu'il Semblelors de leur seconde transplantation, dans des nots ou.i
des paniers avec lesquels on peut les transplanter que la naturo, dans sa prévoyance·infinie, ait créo des
sans inconvénients. On pout aussi les tremper immé oe d'essences assez variées, pour queles uns et les
diatement après le.ur sortie do terre dans un &iehis autres puissent etre cultivós par chaque proprié-
formé de Louse de vache, do terre franche et taire, suivant son aiance et sa poSition.
par parties égales. Ces trois moyens sont bons,- n En efïet, le cultivateur riche peut annuellement-
qu'ils garantissent les racines du contact de l'air Et consacrer une portion de son superflu a des planta-

puent, par cons. équen, êtarre fmpoyésn d o s .j p bas go esnce e pl' us -dures, qui, s'i nepeuvent, ~ ~ ~ ~ ~ l paPosqet teepoé, l prmier vit pas assez longtemps pour jouir de leurs produits,
quand on veut envoyer les arbres fort loin, le derier ovutcrcu u ornpséié.Si stéose
quand on les planta à peu do distance du lieu de P'ar- doi.vent enilrun Jour sa Posrt. iletgos,
qahis oeet que la jouissance éventuelle do ces plantations luirachis. paraisso trop éloignée, en n'y admettant que des os-

Travaux d'art pour la conservation et l'amélioration setces d'une longévité beaucoup moindre, il pourra
des bois en massifs.-Rien n'est à négliger dans l'id- encore s'y livrer sans répugnance.
rninistration d'une certaine étendue de bois, et lorsque Le cultivateur simplement aisé peut aussi faire des
par des travaux d'art dont la dépense serait propor. plantations de bois d'essences dures, mois il sera forcé
tionnée à l'importancò do ce genre de propriété, on d'en borner l'étonduo à celle do son superflu, ou bien
pont parvenir à les mieux conserver ou A leur procu- il adoptera les plantations do bois blancs. Enfin là
rer une plus value assez grande pour on ôtre sufllsam- cultivateur qui a un revenu plus borné aura. la ras-
mnerit indemnisé, on ne doit pss balancer a les entre sou1il des plantations des taillis économiques, dont
prendre. la coupe fréquente doit augmenter son nécessaire, ou-.

Cos travaux peuvent êtro divisés on deux classes : du moins lii éviter l'achat. annuel de sa provision de
en travaux de conservation et on travaux i.méliora- bois do chaufl'age.
ion. C'est par l'adoption générale de ces différents mo.

Travaux de conservation.-Les propriétaires de bois yens que toutes les classes do cultivateurs parvien.
ontsouvent il se plaindro de leur-s voisins. Les culti- diront it concourir avec le Gouvernement. de 'notre
vateurs cherchant à faire périr los cépées qui los Province à la restauration. do nos bois, et forêts.
aioisinent, en endommageant leurs racines avec la
charrue, o: en en faisant brouter le recru par lenra . De la taile du noyer.
b atiaux.

Il faut donc que le propriétaire do bois pu.isýo cons- Tant que l'arbre n'a que quinze à vingt ans, là
tamment se garantir de ces entreprises:. autrement taille après l'hiver est préferablo i la taille faite après
Il FO'verrait insensiblement dépouillé do sai propriété. la chute des feuilles, surtout dans les pays comme le

Los bornes, telles qu'on les place ordinairement, nôtre, où lo froid-est ordinairement rigoureux.- f)ans . -

sont insuffisantes pour cet effet; car, malgré le ros- certains endroits on taille aussitôt après la récolte du
rect do la li qui los environne, on lesdélace.aisé. fruit: cette méthodo est vicieuso, on ce qu'il resto au-

eut ou on les enlève, et d'ailleurs -elles n'opposent;core trop do sève dans l'..rb:o il s'en f.itune grande.


